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CONFRERIE DES CENT COLS 15 AOUT 2010 
 

 
ou My father is very crazy 
 

Christel Lefebvre dit kiki 
 
Il est fou mon papa. A son âge ! De nouveau, il est 
reparti en voyage. Maintenant, c’est pour une 
randonnée VTT de 3 semaines dans la jungle au Nord 
de la Thaïlande.  Cela faisait longtemps que cela le 
démangeait de changer d’air. Depuis ses  2 mois de 
vélo en début d’année au Guatemala, il rongeait son 
frein effectuant des sorties club Audax, BRM, S.E.  en 
Pologne, S.F. à Verdun, Cent Cols. 
 
 Mais quelque chose m’inquiétait, car 24/24H, il 
écoutait de la musique du Guatemala, à croire que cela 
lui rappelait de bons souvenirs et j’imaginais que de 
l’autre côté de l’Atlantique, une Guatémaltèque 
écoutait sans cesse des airs de gille de Binche en 
pensant à son beau Gringo.  Toujours parti aux 4 coins 
du monde, j’ai peur qu’il ne me ramène un jour un petit 
frère ou une petite sœur, déjà que mon Philou ne veut 
pas héberger pendant 2 mois le canari de Jackie occupé 
à crapahuter dans les vignes. 
 
Alors qu’il serait si bien installé dans son fauteuil 
devant la TV à regarder du foot ou des reportages vélo, 
lire la DH Les Sports, son bac de St Feuillien à sa 
gauche,  celui d’Orval à droite. 
 
On pourra toujours récupérer 4 roues de vélo pour y 
faire rouler son lourd cercueil 
De plus, il dilapide mon héritage ; bon d’accord, il me 
laisse sa bibliothèque, ses P.C., ses GSM  et ses vélos, 
mais, il ne faut pas lui dire, ils sont ringards ses vélos, 
surtout son pékinois fait en tuyaux de gaz grosse 
section alors que je roule sur des Cannondale full 
carbone. 
 
On pourra toujours récupérer 4 roues de vélo pour y 
faire rouler son lourd cercueil, car le connaissant, il 
voudra certainement emporter dans l’au-delà un tas de 
souvenirs dont je n’ose imaginer le contenu. 
 
Quoi qu’il en soit, (c’est un terme qu’il emploie 
souvent, l’hérédité, je suppose car j’aurais pu écrire : 
en tout état de cause)  en avril, je lui avais proposé de 
passer quelques jours à la maison pour se détendre, 
mais en réalité nous avions besoin de quelqu’un de 
confiance pour tenir la maison pendant nos vacances ; 
de plus, entre 2 sorties vélo, il pourrait donner un coup 
de pinceau à la cage d’escalier du  grenier dont Philou 
avait commencé l’aménagement 20 ans plus tôt.  
Apparemment, il se plaisait bien car il est resté 6 mois, 
le temps de mettre plusieurs couches dans le moindre 
recoin du grenier, à tel point qu’il en attrapé une  
tendinite au bras gauche et que cela le gêne pour tenir 

son verre de bière, mais je ne m’en inquiète pas, car 
c’est un faux gaucher. 
 
Tout ce préambule pour en venir à la concentration des 
Cent Cols du weekend du 15 août dans les Vosges du 
Nord à Bitche. 

  
Kiki   et la danse du chapeau 
 
Adeptes invertébrés du camping, nous étions, mon 
papa, mon Philou et moi, installés dans un terrain de 
camping à une quinzaine de kms du centre d’Accueil 
où logeaient la plupart des participants et qui nous 
tenaient compagnie, des habitués des Cent Cols et 
autres manifestations cyclo-touristiques. Ainsi, les 
Jagot étaient présents à l’AIT 2000 à Tournai, c’est 
comme cela que le pater a noué relation avec ce 
sympathique couple, lui dégustateur collectionneur de 
bières belges, sa femme, simplement collectionneuse 
des cartons de bière.  
 
Nous n’avons guère effectué de sorties communes avec 
le groupe des Cent Cols, mais il nous arrivât de 
rencontrer ici et là des collègues égarés ou à la 
recherche d’un hypothétique col. 
 
 Beaucoup de pluie lors de ces 3 jours officiels, mais 
du soleil la semaine suivante pour ceux qui avaient 
joué les prolongations comme nous. L’occasion 
d’engranger une cinquantaine de nouveaux cols, et de 
déguster les produits locaux. Il s’en est fallu de peu que 
mon papa, enivré par le vin blanc de la choucroute ne 
déguste aussi la serveuse. 
 
Pas de concentration l’année prochaine au Mont 
Aigoual pour  Philou et moi, car  à cette période, nous 
préparons un Ironman, mais mijn vader y sera en 
préparation de son 4ème P-B-P., il est  toujours aussi 
fou ! 


